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LA VIE DU CLUB 
 

Le mot du Président 
Les secouristes en montagne, ange-gardiens des cimes ! 

 
Il n’est pas rare, lors d’une course en montagne, d’observer l’approche d’un hélicoptère, de le voir manœuvrer 
avec dextérité afin d’atterrir, s’il le peut, auprès des personnes à secourir. L’usage du treuil s’avère parfois 
nécessaire compte tenu de la configuration du terrain rendant tout atterrissage impossible. C’est un des 
moyens d’intervention très souvent utilisé pour secourir les personnes en détresse, compte tenu des 
impératifs d’urgence, de rapidité ou d’éloignement des hôpitaux. 
En fonction de la spécificité des cas, des moyens terrestres sont également déployés et les secouristes en 
montagne sont alors sollicités. 
Il est plutôt rassurant de constater que des professionnels super entraînés veillent sur nous : randonneurs, 
skieurs, alpinistes et autres « usagers » de la montagne. Cependant, il est bon de ne pas se reposer sur ce 
coussin de paresse et de toujours bien évaluer en amont tous les paramètres d’une course avant de 
s’élancer vers les sommets. 
Le profil des interventions confirme que très fréquemment les personnes secourues ont mal évalué leur 
capacités physiques et techniques. Selon le Club Alpin Suisse, 4000 personnes ont été secourues en Suisse 
en 2025. Sur ce nombre environ 38% des interventions concernaient des personnes bloquées en raison de 
leur épuisement ou alors ne pouvant ni avancer, ni reculer ou encore ayant perdu tous leurs repères. Les 
randonneurs pédestres représentent quant à eux 46% des urgences. L’augmentation de la fréquentation est 
également un facteur aggravant. 
Le coût d’un sauvetage en hélicoptère est un autre aspect dont il faut tenir compte. En Suisse, il se situe 
entre 3500 et 4500 francs environ. Si vous êtes donateur auprès de la REGA par exemple, cette dernière 
renonce généralement à vous facturer. Les salariés sont également couverts par le biais de leur assurance 
accident professionnelle. Pour les enfants et les retraités, la LAMAL peut rembourser jusqu’à concurrence 
de 50%, maximum de 5000 francs. 
En dehors des statistiques et des considérations pécuniaires, il faut constater que personne n’est à l’abri d’un 
problème en milieu alpin, les moins expérimentés comme les plus chevronnés. Penser que les victimes sont 
des amateurs inconscients se promenant en tongs sur un glacier est faire preuve de légèreté. Certes, 
l’observation minutieuse de l’itinéraire, des conditions météo, la préparation du matériel, etc. sont autant de 
paramètres essentiels réduisant les risques d’accident. Mais en milieu parfois hostile, il y a toujours une part 
d’impondérable. Restons humbles, c’est aussi une façon de respecter le travail exemplaire de nos 
secouristes. 

        Michel Bugnon 

 
 

 
 



Assemblée en campagne 
1er juillet 2026 

 

Cette année encore, l’assemblée en campagne se déroule dans les installations du club de 
pétanque de Athenaz. Nous disposons donc bien entendu de 8 terrains de pétanque, mais aussi 
d’une plancha, ainsi que de tables, bancs, et mobilier de cuisine en suffisance, ainsi que d’une 
réserve de bouteilles de vin, de boissons fraîches et chaudes. Merci au club de pétanque de 
Athenaz pour la mise à disposition de cette infrastructure. 
 
Par crainte d’une chaleur trop étouffante, les cyclistes se sont donné RV chez Jean-Daniel le matin. 
Pour finir, seuls deux cyclistes sont présent : Jean-Daniel et Michel, Marie-Jeanne renonçant suite 
à une blessure au coude endurée la veille. 
 
Les marcheurs eux, se sont retrouvés au club de pétanque à 14h30 : Manu, Michel, Stan et 
Dominique partent faire un tour dans la campagne Franco-Genevoise : sous-bois, marais (asséché 
!), champs prêts pour la moisson, grandes propriétés privées à La Repentance, immense manège 
et/ou haras avec ses pâturages, routes goudronnées (malheureusement). Mais certains étaient 
frustrés, pas de bistrot sur le parcours ... 
 
Dès 18h, les participants à la soirée arrivent petit à petit. 
 
Apéro, grillades diverses, discussions, éclats de rire, tout se passe dans la bonne humeur. La météo 
reste au beau fixe, légèrement moins chaude que les jours précédents, et nous passons la soirée 
sur la terrasse. 
 
Michel expédie une brève assemblée, orientée sur la course à Orsières, et sur les prochaines 
courses de juillet (Lac de Porménaz), août (Dent du Bourgo), ainsi que la grande course de 
septembre (région de Interlaken). Les feuilles d’inscription circulent, mais on ne se bouscule pas 
pour y participer, vacances obligent ... 
 
Il y a bien eu quelques parties de pétanque, mais pas vraiment de tournoi. Pas de vainqueur donc 
à déclarer. 
 
Merci à tous pour votre participation à cette très belle soirée. 
Les participantes : Bugnon Manuela, Bussat Marie-Jeanne, Goetschmann Sylvia, Imesch Paulette. 
Les participants : Bugnon Michel, Darbellay Raymond, Dubost Philippe, Goetschmann Willy, 
Imesch Jean-Daniel, Lentillon Thierry, Varin Stanislas. 

Dominique Oger 
 

  
  



RAPPORTS DE COURSES 
 

Dimanche 5 juillet 
Le Lac de Pormenaz 

 

 
 
Ce dimanche 5 juillet, 9 Piolus se sont retrouvés à Plaine-Joux pour une randonnée dans le magnifique 
secteur du lac de Pormenaz. Dès le rendez-vous du matin, chacun affichait une belle forme et une excellente 
motivation. Il faut dire que la météo était de notre côté et que le soleil promettait une superbe journée en 
montagne. 
À 9 heures précises, nous quittons le parking et nous nous engageons sur le sentier. Les températures sont 
déjà bien estivales, mais la première partie du parcours se déroule en forêt. Nous profitons ainsi d'une 
agréable fraîcheur qui rend la montée particulièrement plaisante. Les conversations vont bon train et chacun 
trouve rapidement son rythme. 
Après environ une heure de marche, nous atteignons les environs du joli refuge du Châtelet. Une courte 
halte nous permet de reprendre notre souffle, faire un petit besoin, avant de poursuivre notre chemin. Le 
sentier devient ensuite particulièrement agréable même si plus raide, traversant un ruisseau puis longeant 
une petite gorge ombragée où le bruit de l'eau et la végétation luxuriante nous accompagnent durant une 
bonne partie de la montée. 
Au fil des kilomètres, les paysages deviennent de plus en plus spectaculaires. Après environ 3 heures de 
marche depuis notre départ, nous arrivons enfin au magnifique lac de Pormenaz. Initialement, nous avions 
envisagé de poursuivre jusqu'à la Pointe de Pormenaz, mais le parcours déjà effectué et celui qui nous 
attendait encore nous ont convaincus de rester raisonnables. Personne ne l'a regretté bien longtemps, car 
le cadre du lac constituait un endroit idéal pour notre pause de midi. 
Nous nous installons donc confortablement au bord de l'eau pour le pique-nique. Chacun sort ses provisions 
tandis que les discussions portent aussi bien sur les randonnées passées que sur les projets futurs. Le décor 
est superbe et l'ambiance détendue. Ce genre de moment fait partie intégrante du plaisir de la montagne. 
Après cette pause bienvenue, nous reprenons notre itinéraire. Comme nous aimons les parcours en boucle, 
nous ne revenons pas sur nos pas mais poursuivons en direction du refuge de Moëde-Anterne. À l'arrivée, 
certains apprécient particulièrement la possibilité d’une boisson fraîche, notamment un petit Coca qui semble 
avoir rencontré un certain succès auprès de quelques participants. 
  
La suite de l'itinéraire nous conduit le long de l'impressionnante chaîne des Fiz. C'est sans doute l'une des 
parties les plus spectaculaires de la journée. Cette gigantesque muraille calcaire, dominée notamment par 
la Pointe d'Anterne, attire tous les regards. Sa verticalité et son ampleur rappellent par endroits certains 
paysages des Dolomites. Nous prenons le temps d'admirer ce décor grandiose qui ne laisse personne 
indifférent. 



À l'opposé, le regard est attiré par l'ensemble du massif du Mont-Blanc qui se dévoile dans toute sa 
splendeur. Le sommet du Mont-Blanc, le Mont Maudit, le Mont-Blanc du Tacul, l'Aiguille du Midi ainsi que les 
aiguilles de Chamonix composent un panorama exceptionnel. Pour plusieurs d'entre nous, ces sommets 
évoquent de nombreux souvenirs de jeunesse : ascensions, courses d'alpinisme, bivouacs et belles 
aventures vécues dans ces montagnes mythiques.  
La descente s'effectue ensuite sur une large piste carrossable mais quand même bien casse pattes. Après 
plusieurs heures de marche déjà accumulées dans les jambes, chacun gère son retour à sa manière. 
Certains optent pour quelques raccourcis tandis que d'autres restent fidèles à l'itinéraire officiel. Dans tous 
les cas, nous nous retrouvons progressivement à proximité de Plaine-Joux après environ 3 heures de 
marche. 
Une belle terrasse nous accueillera pour prolonger ce beau moment de convivialité. Bières, Coca et eaux 
gazeuses apparaissent rapidement sur les tables afin de compenser les litres de sueur perdus au cours de 
la journée. 
Et c'est alors qu'arrive la belle surprise du jour : notre ami Thierry, qui fêtera sous peu son anniversaire, décide 
généreusement d'offrir la tournée à l'ensemble du groupe. Ce geste a été très apprécié par tous les 
participants. Nous le remercions chaleureusement pour sa gentillesse, sa bonne humeur et sa générosité. 
Les conversations se poursuivent encore un moment, chacun revenant sur les meilleurs moments de la 
journée, les paysages admirés ou les anecdotes du parcours. Puis vient le temps des séparations et du 
retour à la maison. 
Bien entendu, après une randonnée de cette ampleur, quelques jambes se sont fait sentir le lendemain 
matin. Certains ont même reconnu avoir eu recours à un petit Dafalgan afin de négocier plus confortablement 
les courbatures du lundi. Mais ces petits désagréments sont vite oubliés lorsque l'on repense aux 
magnifiques paysages traversés, à la fraîcheur des sentiers forestiers, à la beauté du lac de Pormenaz et à 
l'ambiance chaleureuse qui a régné tout au long de cette sortie. 
Quelques chiffres 
Notre boucle au départ de Plaine-Joux nous a permis de découvrir l'un des plus beaux secteurs du massif 
des Fiz. L'itinéraire, passant par le refuge du Châtelet, le lac de Pormenaz et le refuge de Moëde-Anterne, 
représente environ 17 kilomètres de marche pour un dénivelé positif d'environ 850 mètres. Une randonnée 
sans difficulté technique particulière, mais relativement longue, qui demande néanmoins une bonne 
condition physique. 
Les Participants :  
Stan Varin, Silvio Kofmel, Géraldine et Yves Lambert, Michel Bugnon, Thierry Lentillon, Manuela 
Bugnon, Willy Goetschmann. N’est pas sur la Photo Dominique Oger 
Mention particulière à Willy qui, avec son aisance habituelle et son pas léger de chamois, a une nouvelle fois 
démontré que l'âge n'est qu'un chiffre lorsqu'on entretient sa passion de la montagne. Il trottait tout au long 
du parcours avec une facilité qui force l'admiration et qui ferait pâlir plus d'un randonneur bien plus jeune ! Je 
n’oublierai pas non plus Dominique qui est un exemple de force tranquille et d’autonomie persévérante ! 
Une fois de plus, la montagne nous a offert ce qu'elle sait donner de meilleur : de magnifiques paysages, 
quelques efforts partagés, beaucoup de bonne humeur et de beaux moments d'amitié. De quoi alimenter 
nos souvenirs jusqu'à la prochaine sortie du Piolet Club de Genève. 

        Geraldine Lambert 
 

  
 



  
 

  
 

Samedi 15 août 2026 
La Dent du Bourgo  

(Troisième Dent de la vallée du Motélon) 
 

 
 

Pour arriver au départ de notre troisième et dernière Dent nous roulons sur un chemin poussiéreux jusqu’au 
terminus de cette vallée du Motélon. Nous sommes à la fin d’une longue période de canicule et des orages 
sont annoncés en fin de journée, mais pour le moment le ciel est bleu et la température est déjà chaude pour 
ce départ à environ 1100 m d’altitude.  
A 9h30, 12 randonneuses et randonneurs se mettent en route par un chemin d’alpage interdit à la circulation 
sur environ 4 km et 600 m+ pour rejoindre le col de Vacheresse et l’alpage du même nom. 
En route à l’altitude 1358 m nous découvrons un arbre spectaculaire que les gens de la région ont appelé 
«l’Ange gardien». C’est un énorme érable sycomore de 155 cm de diamètre qui semble surveiller le 
pâturage. Plusieurs d’entre-nous vont caresser ce géant, peut-être avec l’espoir d’être protégé. 



Il fait très chaud sur cet alpage et l’ombre est plutôt 
rare. Après 1h45 de rando une petite pause est 
nécessaire pour que tous les participants se 
regroupent avant d’attaquer le sentier qui nous mènera 
au sommet par une longue arrête. 
Un panneau nous informe comment se comporter si 
nous devons faire face aux chiens qui gardent un 
troupeau de moutons. Un peu plus loin, c’est tout de 
suite l’occasion de mettre en pratique les conseils que 
nous venons de lire car un chien s’approche de Manu 
en courant et en aboyant, mais une clôture nous 
sépare du troupeau et nous pouvons progresser sans 
souci. Certains passages étroits de cette arrête sont 
impressionnants si notre regard est attiré par le vide 

sur notre gauche. Le sommet de 1909 m est atteint en un peu moins de 3h pour les plus lent. Et nous 
sommes 11, c’est le moment de prendre la photo souvenir de ce sommet que nous quittons rapidement pour 
échapper à une nuée de fourmis volantes.  
Le pique-nique s’organise un peu plus bas à l’ombre des sapins, là où nous pensions retrouver Jacques, 
mais il a déjà commencé sa descente. Le retour jusqu’au point de départ se fait sans histoire et chacun à 
son rythme par le même chemin que la montée. Pour une part d’entre nous un rapide bain de pieds dans 
l’eau glacée du torrent procure un bonheur inégalé avant de reprendre les voitures. 
C’est une rando d’environ 12 km et 800 m+ effectuée en 5 h, cela mérite bien une bonne bière à la Pinte du 
Motélon ! Bravo à Julie Bourquin, Manu Bugnon, Marie-Jo Dubas, Noëlle Piller, Sabine Bourquin, Jacques 
Dubas, Michel Bugnon, Silvio Kofmel, Stan Varin, Thierry, Tite Felchlin, vous êtes formidables ! Mais nous 
n’avons pas fini nos verres lorsque la pluie annoncée est arrivée et nous à contraint de quitter la terrasse 
pour se réfugier à l’intérieur. Un grand merci à Noëlle qui nous a offert toutes les bières ! 

Freddy Bourquin 
PS : J’espère que vous n’aurez pas une dent contre l’organisateur qui vous a proposé trois années de suite  
une rando dans cette magnifique vallée du Motélon… 
 

 

  
 

 
 



PROCHAINES MANIFESTATIONS 
 

 
Grande course d’été du 11 au 13 septembre 

Dans la région du lac de Thoune 
 

 
L’organisateur vous propose une sortie dans la belle région du lac de Thoune. Nous logerons à 
Siegriswil sur la rive nord du lac à l’hôtel ADLER. 
 
Rendez-vous du jeudi matin : heure et endroit à définir 
 
1er Jour 
Départ de Genève le matin en voiture jusqu’à Interlaken. Il faut compter environ 2h1/2 pour les 
225 km. Après le café traditionnel à Interlaken à l’arrivée, nous montons au Harder Kulm à 1'322 
m, d’où nous bénéficions d’une vue exceptionnelle sur les 2 lacs de Thune et de Brienz. 
Distance : 5 km - Durée : environ 2h25 de montée - Dénivelé positif : +/-765 m 

Repas : Repas : Pique-nique – possibilité de manger au Restaurant Harder Kulm au sommet 
 

2ème jour 
L’ascension du Niederhorn à 1'933 m est au programme du jour au départ de Beatenberg. 
Distance : 10 km - Durée : 4 1/2 à 5 h - Dénivelé positif : +/- 820 m 

Repas :R Repas : Pique-nique – possibilité de manger au Restaurant Niederhorn au sommet 
 

3ème Jour 
Départ de Schwanden / Siegriswil pour l’ascension du Siegriswiler Rothorn à 2'051 m. 
Distance : 11,4 km - Durée : environ 6h30 - Dénivelé positif : +/-950 m 
Repas : Pique-nique 
 
4ème Jour 
Pour ce dernier jour, nous partirons dans la vallée sauvage de Justistal pour une randonnée facile 
jusqu’au Grosser Mittelberg. 
Distance : 9 km - Durée : 2 ½ h environ - Dénivelé positif : +/-250 m 
Repas : au Restaurant « Lili’s Beizli » au Grosser Mittelberg 
 
Equipement : Un équipement traditionnel de randonneur est à prévoir avec bâtons, bonnes 
chaussures de marche, veste coupe-vent et pèlerine en cas de pluie. Selon la météo, prévoir des 
habits chauds. 
 
Hôtels : Nous passerons les 3 nuits à l’hôtel ADLER à Sigriswil en demi-pension.  
Adresse : Dorfstrasse 36 – 3655 Sigriswil. Tél. 033 251 24 24. 
 
Cout : environ CHF 450.- pour les 3 nuits en demi-pension (sans les boissons et sans les trajets 
en voiture) 
 
Inscription : Aux assemblées et stamms prochains mais au plus tard le 15 juillet. 
 

 Pour confirmer le nombre de chambre à l’hôtel Adler, je voudrais rapidement connaitre votre 
intérêt à participer à cette course. Merci donc de me répondre vite par un mail et/ou un 
What’s app, ou par téléphone (079 212 40 25) 

Silvio Kofmel 

 



Course pour tous les 10 et 11 octobre 2026 
Le tour des Gastlosen et la Wandflue 

 
Samedi 10 octobre 
Tour des Gastlosen, randonnée de 5h40, 12 km et 754 m D+ 
Description : départ depuis le parking pour rejoindre le Chalet Grat (1642 m) à travers la forêt. On longe 
ensuite toute la chaîne des Gastlosen sur 4 à 5 km jusqu'au col du Loup (1921 m). Puis un tronçon un peu 
étroit et caillouteux descend vers le Chalet du Soldat (1751m). 
Matériel : de randonnée usuel. Vêtements de pluie au besoin. Pique-nique à midi. 
Hébergement : au chalet du Soldat en dortoirs, repas du soir en demi-pension ou à la carte, à décider au 
moment de l'inscription (chasse ?). Un dortoir pour 8 personnes est réservé mais davantage de places sont 
disponibles dans un autre grand dortoir. Pas de chambre double. Le duvet nordique est fourni mais il faut 
prendre impérativement un sac à viande. Toilettes et lavabos sur l’étage. 
Prix : 78.- CHF en demi-pension sans les boissons.  
 
Dimanche 11 octobre 
La Wandflue (2133m). Randonnée T3 de 4 km AR, 2 heures et 400 m D+ 
Description : Sommet facilement accessible. Depuis le chalet du Soldat, un sentier caillouteux monte sous 
les impressionnantes parois calcaires jusqu’au col du Loup, frontière linguistique et cantonale entre Fribourg 
et Berne. Au col, suivre une sente bien visible. La montée s’effectue dans l'herbe et la roche, nécessitant un 
peu d’attention. Les derniers mètres sur le dôme sommital mènent à la croix et à une vue panoramique sur 
les Alpes bernoises et valaisannes. Pique-nique au retour au chalet du Soldat. Redescente au parking (45-
60 minutes). 
Prix : Hébergement + le trajet en voiture (300 km AR environ). 
Rendez-vous : A discuter à l’assemblée. 
Inscriptions : Auprès de Marie Jo Dubas dès que possible au 076 679 58 47 ou mjodubas@sunrise.ch  
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AUTRES INFORMATIONS 

 

La Suisse vue d’en haut, hier et aujourd’hui 
 

 
 
Les 100 ans du Service de vol swisstopo montrent à quel point les images prises du ciel sont essentielles 
pour la Suisse. L’accent est mis sur le Twin Otter, le cheval de bataille du service de l’aviation. 
Lorsque l’on tient entre ses mains une carte topographique ou de randonnée de la Suisse, on pense 
rarement à la manière dont elle est élaborée. Le travail se fait pourtant tout là-haut, à 7500 mètres d’altitude. 
Carlo Bosco y est chez lui. Il fait partie du service de vol de swisstopo et passe environ 70 heures par an 
dans les airs afin de cartographier la Suisse image par image. Son outil de travail ? Le robuste Twin Otter, 
qui célèbre cette année son 50e anniversaire.  

 
Carlo Bosco, qu’est-ce qui vous fascine personnellement dans ces 
perspectives aériennes. 
La Suisse se montre presque toujours sous son plus beau jour lors de mes vols, car 
nous ne sortons que par temps dégagé. Paysages fleuris, lacs d’un bleu profond, 
formations rocheuses colorées : cette diversité ne cesse de m’impressionner. Mais il 
y a aussi l’autre aspect. Lors des missions de cartographie rapide, nous vivons les 
catastrophes naturelles de très près. Je ne réalise souvent l’ampleur des dégâts 
qu’après l’intervention. 
 

Beaucoup de gens ignorent qu’une carte topographique ou de randonnée est basée sur des photos 
aériennes. Comment expliquez-vous aux profanes de quelle façon une photo permet de créer une 
carte précise. 
Nous partons toujours de prises de vue aériennes. Celles-ci sont associées à des données satellitaires et à 
des points de référence au sol afin que chaque image soit positionnée à l’endroit exact, au pixel près. Nous 
assemblons ensuite les images individuelles, les superposons au modèle altimétrique et créons ainsi une 
image globale corrigée, une ortho photo, connue chez nous sous le nom de SWISSIMAGE ou, dans 
l’application swisstopo, sous le nom de « photo aérienne ». Comme nous photographions sous plusieurs 
angles, les images peuvent être lues en trois dimensions. Il en résulte le modèle numérique de terrain sur 
lequel sont basées les cartes que nous utilisons quotidiennement.  
 



Que se passe-t-il après la prise des photos en vol. 
Après le vol, nous calculons l’itinéraire exact. Nous vérifions ensuite chaque image : la rafale de vent était-
elle trop forte ? Des ombres de nuages se sont-elles glissées sur la photo ? Y-a-il des reflets provenant des 
toits ou des lacs ? Autant d’éléments qui faussent les clichés et ne répondent pas à nos exigences de qualité. 
 
L’anniversaire du Twin Otter coïncide avec le centenaire du service de vol. Qu’est-ce qui rend cet 
avion si spécial. 
Il possède d’excellentes caractéristiques pour les vols de mesure : à la fois assez rapide pour atteindre la 
zone cible dans les délais, et suffisamment lent pour effectuer des virages serrés dans les vallées étroites. Il 
peut décoller et atterrir sur des pistes courtes ou non stabilisées. Il n’existe pratiquement aucun aérodrome 
en Suisse que nous ne puissions rallier. Le Twin Otter est « le chouchou incontesté ».  
 
Le service de vol a été fondé en 1926. Comment photographiait-on à l’époque. 
Au début, les avions n’avaient pas de cabine. Les pilotes et les personnes qui observaient étaient exposés 
à l’air libre et devaient donc s’habiller chaudement, ils portaient notamment des gants en cuir épais. Les vues 
aériennes sont accessibles facilement et gratuitement sur map.geo.admin.ch avec le mot-clé « Voyage dans 
le temps ». Un ouvrage commémoratif retraçant l’histoire du service de vol paraîtra cette année. 
 
Quel rôle jouera le service de vol ces 50 prochaines années. 
Les vues aériennes continueront d’être réalisées principalement à partir d’avions, car c’est la méthode la plus 
précise. Les satellites et les drones complètent sans remplacer la couverture complète. Les nouvelles 
technologies telles que les lasers ou les capteurs hyperspectraux gagnent en importance. L’observation de 
l’environnement restera l’une de nos priorités. Outre les tâches existantes, telles que celles liées au maillage 
de mesure des glaciers et du pergélisol, la nouvelle caméra permettrait également de réaliser des prises de 
vue nocturnes afin de mesurer la pollution lumineuse. D’autres utilisations à des fins militaires sont également 
envisageables. En bref : les tâches à accomplir deviennent plus variées, mais certainement pas moins 
nombreuses. 
 

Plus qu’une simple carte géographique L’application 
swisstopo fournit une carte de base détaillée et des 
informations utiles pour le quotidien – du sentier de la 
prochaine randonnée à une façon de se repérer en ville. Elle 
raconte également l’histoire de la Suisse, depuis les 
photographies aériennes historiques jusqu’aux vues 
avant/après actuelles. Et si vous remarquez qu’un arrêt a été 
renommé ou qu’une autre information sur la carte est erronée, 
vous pouvez envoyer un message à swisstopo directement 
depuis l’application. Tout le monde peut ainsi contribuer à ce 
que les cartes restent à jour. Un petit clic qui fait une grande 
différence. 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Infos tirées du magazine philatélique La Loupe N° 2 2026 (WG) 



LES MANIFESTATIONS 2026 
 

Janvier 
Mercredi 7 - dès 19.00h Stamm - Hôtel Calvy - Choucroute et verre de l'Amitié - Le Comité 

Groupe 2 Vendredi 16 – Repas des ainés : Le Clair Vue – Meyrin – Le Comité 
Groupe 2 Samedi 17 - Skieurs-raquettes : Megève – G. ANTHOINE 
Groupe 1 Samedi 24 - Ski rando, raquettes, ski : La Chèvrerie – S. KOFMEL 

Février 
Mercredi 4 - 20.30 h - Assemblée - Hôtel Calvy 

Tous  Mercredi 11 Balade Clair de Lune Couvaloup – JD. IMESCH – A. GARDEL 
Groupe 2 Dimanche 15 – Raquettes – marcheurs – Crêt de la Neige – D. OGER 
Groupe 1 Samedi 14 ou dimanche 15 – Ski rando – Aig Crochues. JD IMESCH 
 Mars   
  Mercredi 4 - dès 19.00h Stamm - Hôtel Calvy 
Groupe 2 Samedi 14  Raquettes, marcheurs. But et organisateur à définir – MJ. Dubas 
Groupe 1 Samedi 21 ou dimanche 22 - Ski rando – La Tournette. M. BUGNON 

Avril 
Mercredi 1- 20.30 h - Assemblée - Hôtel Calvy 

Groupe 1  Samedi 18 et dimanche 19 ski rando – Val d’Isère. MJ. BUSSAT– Ph. DUBOST 
Groupe 2 Dimanche 26 - Marcheurs La Tête du Danay - D. OGER 

Mai 
Mercredi 6 - dès 19.00h - Stamm - Hôtel Calvy  

Tous Samedi 9 – Marcheurs. Lac de Peyre et Col de Balafrasse S. VARIN 
Juin 

  Mercredi 3 - 20.30 h - Assemblée - Hôtel Calvy   
Tous  du Vendredi 12 au dimanche 14 - Marcheurs : La Fouly – Th. LENTILLON 

         Juillet 
Mercredi 1 - dès 18.00h - Assemblée en campagne, pétanque – Avusy – D. OGER 

Tous Samedi 4 ou dimanche 5– Marcheurs : Lac et Pointe noire de Pormenaz. Géraldine et 
Yves LAMBERT 

Août 
Tous Samedi 8 ou dimanche 9 – Marcheurs : Dent du Bourgo – Freddy BOURQUIN 
           Septembre 

Mercredi 2 – 20.30 h – Assemblée – Hôtel Calvy 
Tous  Du jeudi 10 au dimanche 13 – Grande course d’été – Beatenberg. S. KOFMEL 

Octobre 
  Mercredi 7 – dès 19.00h - Stamm - Hôtel Calvy  
Tous  Samedi 10 et dimanche 11 – Marcheurs. Tour des Gastlosen – Marie-Jo et J. DUBAS 

Novembre 
Mercredi 4 – 20.30 h - Assemblée - Hôtel Calvy  

Tous  Dimanche 8 - Sortie d'automne – Arrière- pays vert de Genève – Le Comité 
Décembre 

Mercredi 2 - 20.30 h - Assemblée générale - Hôtel Calvy - Le Comité 
Tous  Samedi 12 et dimanche 13 - Course de Noël à Chamonix  

G. ANTHOINE - Th. LENTILLON – S. KOFMEL 
 
Le responsable de course a la possibilité de proposer un autre jour de la semaine en accord 
avec le comité lors de l'assemblée qui précède, en n'oubliant pas de signaler tout changement au 
responsable du site. 
 
Remise des textes pour le Piolutien N°6 – Novembre / Décembre 2026, avant le 20 octobre 2026 par 
courriel à : willy.goetschmann@sunrise.ch. (Document Word, Arial 12 sans interligne) 
En couverture : Photo prise lors de la Course du 13 06 2026, Orsières 
Vous saurez tout sur la vie du club en visitant le site www.le-piolet.ch 

http://www.le-piolet.ch/


 

 
 
 

 

 
 
 

 
 



 
 

Adresse de retour à pour le Piolet club 
Revidor SA pour le Piolet club de Genève, Place de Pont Rouge 5 – 1212 Gd. Lancy 

 

 
 

 


